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Date du pèlerinage

Le dimanche le plus proche du 16 avril

Lieu du pèlerinage

Palette, chapelle Saint-Benoît-Labre

Cérémonie

Procession avec un tableau du saint, depuis la chapelle Saint-Benoît-Labre 
jusqu’à la maison de la famille Houchard, messe en plein air, suivie d’un apéritif 

offert par la famille hôte

Informations

Paroisse du Tholonet :  09 65 28 51 92

Mail :  ppierregontier@orange.fr



Saint Benoît Labre, tableau par 

Antonio Cavallucci (1752-1795)  

Musée des Beaux-Arts, Boston 

(USA)

La vie de saint Benoît-Joseph-Labre

Benoît Joseph Labre _ fêté le 16 avril, date de sa naissance et de sa mort

Vie du vagabond de Dieu (1748-1783)  :  « Aîné des quinze enfants de paysans aisés d'Amettes (Pas-de-Calais), Benoît-Joseph Labre, né 
le 26 mars 1748, après avoir fréquenté l'école de son village, fit quelques études auprès d'un de ses oncles paternels, curé de Erin ; attiré 
par la prière et la solitude, il voulut d'abord être trappiste, mais devant l'opposition de sa famille, il renonça pour entrer chez les Chartreux 
du Val-Sainte-Aldegonde. Agité, soumis aux tentations et à l'angoisse, les Chartreux ne le gardèrent pas ; il essaya sans plus de succès la 
Grande Trappe, la chartreuse de Neuville et l'abbaye de Sept-Fons où il reçut l'habit (novembre 1769).
Passé en Italie, il comprit que Dieu l'appelait à la solitude totale et, dans une pauvreté absolue, il entreprit un vaste pèlerinage à travers 
tous les lieux vénérés d'Europe. A part un pèlerinage à Lorette, il passa les six dernières années de sa vie à Rome, dans les ruines du 
Colisée ; ramassé évanoui sur les marches de l'église de la Madona dei Monti, il fut recueilli dans l'arrière-boutique d'un boucher où il 
mourut le Mercredi Saint, 16 avril 1783.

Enseveli à gauche du maître-autel de la Madona dei Monti, Dieu permit plus de cent miracles par son intercession ; son confesseur, l'abbé 
Marconi, publie sa biographie (1783) et l'abbé Stuter collationne ses souvenirs en Suisse, en Allemagne et en Franche-Comté (1789). 
Béatifié par Pie IX en 1860, il est canonisé par Léon XIII le 8 décembre 1881. »  
(Source :   http://missel.free.fr/Sanctoral/04/16.php)

Patronage
Il est le saint patron de la paroisse d'Amqui et de la municipalité Saint-Benoît-Labre au Québec (Canada), de la commune de Marçay en 
France (près de Poitiers), des célibataires, des mendiants, des sans-logis, des pèlerins, des itinérants et des personnes inadaptées.

Pèlerin mendiant
…il aurait fait voeu de ne pas se laver, par mortification; son absence d’hygiène et sa vermine sont devenus proverbiaux. Son errance 
perpétuelle, sur les routes des grands pèlerinages du Moyen-Age, est anachronique au XVIIIe siècle des Lumières, ce qui ajoute à sa 
sainteté. Au cours de ses longues marches, après avoir quitté Paray-le-Monial, il reçoit l’hospitalité du grand-père de Jean-Marie Vianney à 
Dardilly, il fait un pèlerinage à Rome, où il arrive en décembre 1770, à Saint-Jacques-de-Compostelle
(1773), de nouveau Rome en 1774, Lorette en 1777.

Il a laissé sa marque en Provence et rayonne au-delà des frontières et des mers.  « Son monastère sera la route, son seul compagnon de 
prière sera Dieu seul. En sept ans, il parcourut près de 30.000 kilomètres d'un sanctuaire à l'autre, vivant dans le plus extrême dénuement, 
partageant avec les pauvres les soupes populaires et les humiliations, toujours en oraison et toujours patient. Bénéficiant ainsi d'un culte 
précoce et populaire, il est un défi au matérialisme d'une société vouée à l'argent. »
(Source : http://nominis.cef.fr/contenus/saint/986/Saint-Benoit-Joseph-Labre.html)

Pour un récit détaillé et circonstancié des prodiges de saint Labre au cours de ses voyages en Provence, voir sur internet le document :
http://amis-benoit-labre.voila.net/didierchemins04.pdf

Saint Benoît Labre, statue, 

église Saint-Jean-de-Malte, 

Aix-en-Provence



La dévotion à Saint-Benoît-Labre

La prière des Trois Cœurs
« Pour aimer Dieu il faut 3 coeurs :
l’un brûlant d’amour pour Dieu, 
le 2e  plein de compassion pour le prochain, lui venant en aide aussi bien dans ses besoins temporels que spirituels, 
le 3e  rigoureux pour soi-même, s’employant sans cesse à combattre volonté personnelle et amour-propre ». 

(extrait d’une conférence de Marcel BERNOS à Palette, à la demande du Père GONTIER _  Agrégé d'histoire et 
docteur en histoire moderne, Marcel Bernos est Maître de conférences honoraire à l'Université de Provence. Il est 
spécialisé dans l'histoire des mentalités religieuses.)

Un rayonnement au-delà des frontières et des mers
« Son monastère sera la route, son seul compagnon de prière sera Dieu seul. En sept ans, il parcourut près de 30.000 
kilomètres d'un sanctuaire à l'autre, vivant dans le plus extrême dénuement, partageant avec les pauvres les soupes 
populaires et les humiliations, toujours en oraison et toujours patient. Bénéficiant ainsi d'un culte précoce et populaire, il 
est un défi au matérialisme d'une société vouée à l'argent. »
(Source / http://nominis.cef.fr/contenus/saint/986/Saint-Benoit-Joseph-Labre.html)

Voir Fraternités Benoît Labre / France  :   www.fraterstbenoitlabre.com

La vie édifiante de saint Benoît Labre a inspiré la création d’institutions à travers le Nouveau Monde:
«Aimer ceux qui se sont perdus et les aimer dans leur perdition même».
(Saint-Benoît Joseph, carnets du Père Temple. Cité par André Dhôtel).

CANADA
Raymond Beaugrand-Champagne, à Radio Ville-Marie (Montréal), était l'animateur d'une série d'émissions intitulées: 
"Rencontres spirituelles". L'une d'entre elles a été consacrée à Benoît Labre, le 16 avril 1996. 

Municipalité Saint-Benoît-Labre / Québec, CANADA
Blason : D’or, boisé de sable, chargé en sautoir d’Azur au chef et pointe, meublé de vagues 
et d’un sceau sur tronc et feuilles d’érable; et de sinople en dextre et senestre, meublé d’une 
gerbe de blé avec faucille et d’une pièce de bois avec lame; broché au coeur d’un écusson 
de gueule enchâssé d’une croix d’or; le tout chargé au chef de deux lys d’argent.
(Site municipal :  http://www.saintbenoitlabre.qc.ca/indexFr.asp?numero=39)

St Labre Indian School – Montana / USA
Cette institution a été fondée en 1884 afin de dispenser une éducation religieuse aux populations Cheyenne et Crow de 
ces territoires. « help keep the miracle alive for Native American children »
(Site de l’école :  www.stlabre.org)

Eglise St Benedict Labre - Vermont / USA Fondée en 1922
(Catholic parishes of Northeast Vermont :  www.catholicparishesofnortheastvermont.com)

La prière des Trois Cœurs d’après les paroles 
même de St Benoît-Joseph –Labre,  1771 :

Mon Dieu,
accordez-moi, pour Vous aimer,

trois cœurs en un seul.
Le premier, pour Vous, pur et ardent comme 

une flamme,
me tenant continuellement en Votre Présence

et me faisant désirer parler de Vous,
agir pour Vous,

et, surtout, accueillir avec patience
les épreuves qu’il me sera donné

de devoir surmonter au cours de ma vie.
Le second, tendre et fraternel envers le 

prochain,
me portant à étancher sa soif spirituelle

en lui confiant Votre Parole,
en étant Votre témoin

comme en priant pour lui.
Que ce cœur soit bon

pour ceux qui s’éloignent de Vous,
et plus particulièrement encore s’ils me 

rejettent ;
qu’il s’élève vers Vous,

Vous implorant de les éclairer
afin qu’ils parviennent à se libérer des filets du 

chasseur.
Qu’il soit, enfin, plein de compassion

pour celles et ceux qui ont quitté ce monde
dans l’espérance de Vous voir face à face …
Le troisième, de bronze, rigoureux pour moi-

même,
me rendant vainqueur des pièges de la chair,

me gardera de tout amour-propre,
me délivrera de l’entêtement,
me poussera à l’abstinence

et m’incitera à me défier du péché.
Car je sais que

plus je maîtriserai les séductions de la nature,
plus grand sera le bonheur

dont Vous me comblerez dans l’éternité.



UNE JOURNEE SUR LES PAS DE BENOIT LABRE 

« Les Chrétiens de Sainte Victoire sont très attachés non seulement au souvenir de Saint Benoît Labre mais à 
l’exemple de vie évangélique dont il a témoigné tout au long de sa vie.
Certes il y a le souvenir de la protection de notre saint sur le Pays de Sainte Victoire au moment de la Libération et dont 
témoigne la chapelle de Palette, mais il y aussi la rencontre pour nombre d’entre nous d’une approche de vie chrétienne 
simple, vécue selon des circonstances propres à chacun, extraordinaires pour Benoît Labre, plus simples mais tout 
aussi authentiques pour beaucoup d’entre nous.

C’est pourquoi il nous est agréable de rejoindre Benoît Labre en des lieux où il a vécu : la grotte de Chicalon dans le 
Montaiguet, le sanctuaire de Lorette en Italie, pourquoi pas un jour Rome où il est mort. 

Ce samedi 15 Mai, c’est à Saint Jean de Guargier, sur la commune de Gémenos et au monastère des Dominicaines de 
St-Maximin, où est conservé son bâton de pèlerin, que nous l’avons rejoint.Journée fraternelle d’une vingtaine de 
chrétiens heureux de prier ensemble mais aussi de mieux se connaître. »

Posté par pierregontier le 9 juin 2010 : 
http://pierregontier.unblog.fr/2010/06/09/une-journee-sur-les-traces-de-saint-benoit-labre/

A Gémenos   (photos 1-2-3)

L’association, les "Amis de Saint-Jean-de-Garguier", s'occupe de mettre en valeur le prieuré, et de faire restaurer 
l’étonnante collection d'ex-voto, environ 400 tableautins peints sur bois. Une bonne partie d'entre eux a été confiée à un 
restaurateur d'oeuvres d'art qui a effectué un travail très soigné de remise en état. Monseigneur Gros, ancien vicaire 
général de Marseille, s'est particulièrement intéressé à ce sanctuaire.
Le bâtiment et ses abords sont propriété de l'évéché. Le prieuré, actuellement objet de travaux de réfection, abrite 
depuis 2005 une petite communauté de religieuses, les Soeurs consacrées du Sacré-Coeur de Jésus. Un projet vise à 
faire de Saint-Jean-de-Garguier un centre d'accueil et de retraites.  La chapelle est accessible aux heures des messes, 
qui sont célébrées tous les dimanches en fin d'après-midi. Et chaque 24 juin, jour de la Saint-Jean-Baptiste, un 
pèlerinage est organisée avec marché artisanal, messe en plein air, repas champêtre, et ouverture du prieuré aux 
visites ce jour-là.

A Saint-Maximin-la-Sainte-Baume  (photos 4-5)

Visite au nouveau Monastère des Dominicaines de St Maximin, où il a été possible de voir (et toucher) une canne ayant 
appartenu à St Benoît Labre.

Source :  Père GONTIER

Photos :  http://pierregontier.unblog.fr/2010/06/09/une-journee-sur-les-traces-de-saint-benoit-labre
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Le pèlerinage de saint Benoît-Labre

Le pèlerinage aujourd’hui

PALETTE 2009
Le 19 avril,  les chrétiens de Sainte Victoire ont fêté Saint Benoît Labre lors d’une messe en plein air, présidée par Monseigneur 
Claude FEIDT, Archevêque d’Aix et d’Arles, dans le jardin de la famille HOUCHARD, hameau de Palette.
La cérémonie était accompagnée par trois musiciens, avec guitare, flûte et clarinette, qui animent habituellement les offices de la 
paroisse de Beaurecueil.
Le portrait de Benoît-Labre qui est porté en procession est celui-là même qui servit à Rome lors de sa canonisation en 1881par le 
pape Léon XIII.

A la fin de l’office est chanté le cantique composé par Mademoiselle Marie Houchart Marie Houchart sur l’air du « Cantico de Sant-
Ser » (Ermite à sainte Victoire au Ve siècle et Saint patron de Puyloubier), dont Frédéric Mistral écrivit les paroles et qui fut publié 
dans l’ARMANA PROUVENCAU de 1889.

L’accompagnement musical pendant 

la messe 

Pot de l’amitié dans le parc  après la 

cérémonie

Mgr FEIDT, archevêque d’Aix et d’Arles 

et le Père GONTIER

Procession depuis la chapelle jusqu’à la 

maison  de la famille Houchard

Saint Labre, dès son plus jeune âge.
Pour aimer Dieu de tout son cœur,
Abandonna son héritage
Et ne servit que le Seigneur.

Refrain : 
Entends notre prière,
Bienheureux Pèlerin,
De la maison de notre Père
Montre-nous toujours le chemin !

Car si Dieu laissa dans le monde
Ce héros de la pauvreté,
C’est pour que sa vie vagabonde
Edifie par sa sainteté.

Il chemina vers l’Italie
Où se trouvent tant de Hauts-Lieux,
En progressant, l’âme ravie,
Sur les traces des bienheureux.

On sait qu’il vint en Allemagne
Et par la Suisse et le Piémont,
Qu’il visita jusqu’en Espagne
Les sanctuaires d’Outre-Monts.

Quand il revint dans nos parages,
Souvent on le voyait trembler,
Car il sentait venir l’orage
Qui bientôt devait éclater.

Dieu seul pourrait compter en France
Les chapelles qu’il visita.
Quand il aborda la Provence,
Le pays d’Aix le captiva.

Il gravissait Sainte-Victoire
En faisant le Chemin de Croix.
A Beaurecueil, un oratoire
Rappelle son pieux exploit.

Il pratiquait la joie parfaite
Dans les antres du Montaiguet.
Par les traditions de Palette
Ce souvenir nous fut légué.

Sur la colline un ermitage
Imitait le Grand mont Carmel :
Il y venait pour rendre hommage
A Marie, Reine du Ciel.

Quand enfin, dévoré de zèle,
Il repartit pour l’Orient,
Ce fut dans la ville éternelle
Qu’il revint mourir saintement.

Chrétiens, quand nous irons à Rome, 
Rendre hommage à la Papauté,
Après Saint Pierre et son grand dôme,
Notre Saint sera visité.

Palette, septembre 1956.



L’empreinte de Benoît-Joseph-Labre en Provence

AIX EN PROVENCE  1773
En cette année vécut à Aix un mendiant vénéré depuis sous le nom de Benoît Joseph Labre. 
Chaque matin il arrivait à St Jean pour entendre la messe et l’office canonial. Sans quitter l’église, il montait ensuite à une sorte de tribune placée 
au-dessus de la première chapelle à gauche, où sont les fonts baptismaux aujourd’hui, et s’y tenait en adoration la majeure partie de la journée. 
Sur le soir, Benoît Labre quêtait par les rues un peu de pain, puis regagnait l’étroit vallon de Chicalon au-delà de l’Arc, où une cavité rocheuse lui 
fournissait un abri pour la nuit. 
(selon l’Abbé M. CONSTANTIN, vicaire à St Rémy, dans son livre «Les Paroisses du diocèse d’Aix », septembre 1890,  p. 176)

ARTIGUES,  près de Rians, dans le Var
La tradition veut qu’un misérable ermite, le futur Saint Benoît Labre, parti de Lille à pied pour un pèlerinage à Rome, rejeté de tous sur son 
chemin, ait enfin trouvé un asile chaleureux dans une certaine famille Bellon, à son passage à Rians, un village du Var. Lorsqu’il s’en fut, il dit au 
père : " Je te confère le don de guérir. Ce don passera à l’aîné de tes descendants mâles jusqu’à la septième génération".   Depuis lors, les 
rebouteux Bellon faisaient  merveille de père en fils, d’abord à Rians,  puis à Aix-en- Provence.
Le sixième descendant Bellon passa le flambeau à son fils Etienne, qui ses études de médecine à Paris. Plus tard, les sportifs de toute la 
province font la queue devant la maison du 7e  Bellon rebouteux, et médecin par surcroît, pour se faire "remettre ". Etienne Bellon, qui disait : " 
Je n’ai trouvé dans la médecine officielle aucune explication qui rende compte de la qualité de ce que je fais par les méthodes de reboutage », 
est mort à quarante-six ans en 1959… sans laisser d’héritier. Comme le saint l’avait prédit.
(Source : L’héritage perdu de Saint Benoît Labre, article paru dans Le Crapouillot )

BEAURECUEIL / oratoire Benoît Labre
Benoît Labre est allé plusieurs fois à Sainte Victoire pendant son séjour dans le pays d’Aix; l’ermitage avait été un lieu de pèlerinage très 
fréquenté au Moyen-Age et l’aixois Honoré Lambert avait fait restaurer la chapelle en 1653, date à laquelle le sanctuaire avait pris le nom de  " 
Notre Dame de la Victoire ". C’est sans doute pour cela qu’un oratoire a été dédié à Saint Benoît labre à Beaurecueil, au pied de Sainte Victoire.  
(source :   http://www.etoilesaintmichel.cef.fr/meyreuil-107.htm)

LE THOLONET
Le 19 août 1944, trois chars allemands pénètrent sous le porche de l’entrée de la maison et de la cave de la famille HOUCHART, dans le 
hameau de Palette. Marie, soeur de M. Hilaire HOUCHART, très pieuse et dévouée, fait un voeu : édifier une chapelle dédiée à Saint Benoît

EN L’AN 1774
SAN LABRE

ASSOUSTA PER LOU
PASTRE DE ROUMAN
EN REMEMBRENCO

DACO EN SEGNE
JOUSE DAVID A 
OUBOURA A OU 

ESTOL
MICHOUN OURATORI

EN L’AN 1934 
SAN LABRE

PREGA PER NAUTRI
________

HAU-RELIEU 
D’APRES

UN RETRA DOU SAN 
QUE SATROBO OU 

MUSEUM DOU
VILLA-ZAI

Inscription sur l’’oratoire 
du quartier de Roman, 

Meyreuil

LABRE si ses concitoyens et sa famille sont préservés ;  en effet le danger est grand car l’aviation alliée pourchasse les chars et pourrait les bombarder. Son voeu est exaucé, les 
chars évacuent Palette. Douze ans après, le 19 août 1956, est inaugurée la chapelle dédiée à saint Benoît LABRE en présence de Monseigneur de PROVENCHERE, Archevêque 
d’Aix-en-Provence, et d’une foule immense. (Paul Dubois, http://tholonet.profileo.com/fichiers/Fil_34.pdfchapelle)

PAYS de GARDANNE
C’est autour des années 1773 qu’il se rendait à Notre Dame des Anges et recevait l’hospitalité à Gardanne, dans l’auberge du Lièvre tenue par la famille Laurin.  Le saint a séjourné 
à Meyreuil dans une petite grotte du quartier de Chicalon, un peu en amont du rocher du « saut des Nonnes », sur le versant occidental du vallon, où un oratoire lui fut dédié en 1876.  
Le Vagabond de Dieu y a choisi son refuge d’ermite lors de son passage en Provence pendant l’hiver 1773-74. Le 3 mai 2008, le Père GONTIER, curé du Tholonet, est venu ici, 
accompagné d’habitants du Chicalon, pour bénir cette grotte en mémoire d’une hirondelle de grand chemin qui a marqué son temps et qu’André BRETON appela le « Mendiant 
étincelant ». 

SAINT MAXIMIN /  le bâton du Saint
Benoît Labre, qui allait sur tous les chemins de pèlerinage, alla prier aussi sur le tombeau de la sœur de Lazare, à Saint-Maximin, où son souvenir est toujours vivant, et dans la 
Semaine Religieuse du diocèse de Fréjus-Toulon de janvier 1937, l’abbé Baravalle, curé-doyen de Saint-Maximin, écrit comment le bâton du Saint a été finalement confié au 
Monastère des Dominicaines. Lorsque le Saint arriva à St-Maximin, il demanda l’hospitalité à l’Hôtel du Var.  Le propriétaire, M. Gasq , reçut son hôte avec la plus grande cordialité 
et, à son départ, il refusa la moindre rémunération. Benoît-Labre répondit : « Je vous donne mon bâton de voyage; gardez-le précieusement. Il vous préservera de l’incendie et des 
chiens enragés. » M. Gasq, et plus tard –jusqu’à ce jour- les Dominicaines, furent effectivement protégés … 
(source : http://www.etoilesaintmichel.cef.fr/meyreuil-108.htm)



La chapelle Saint-Benoît-Labre

LE THOLONET _ hameau de PALETTE

Le 19 août 1944, trois chars allemands pénètrent sous le porche de l’entrée de la maison et de la cave de la famille HOUCHART, 
dans le hameau de Palette.
Marie, soeur de M. Hilaire HOUCHART , très pieuse et dévouée, fait un voeu : édifier une chapelle dédiée à Saint Benoît LABRE si 
ses concitoyens et sa famille sont préservés ;  en effet le danger est grand car l’aviation alliée pourchasse les chars et pourrait les 
bombarder. 
Son voeu est exaucé, les chars évacuent Palette.
Douze ans après, le 19 août 1956, est inaugurée la chapelle dédiée à saint Benoît LABRE en présence de Monseigneur de 
PROVENCHERE, Archevêque d’Aix-en-Provence, et d’une foule immense.

(Source /  Paul Dubois http://tholonet.profileo.com/fichiers/Fil_34.pdfchapelle)

Chapelle St Benoît-Labre à Palette, 

hameau du Tholonet. 

Chapelle St Benoît-Labre, avant 

une cérémonie  

Oratoire Saint-Benoît-Labre , à côté 

de la chapelle de Palette
Plaque commémorative  du vœu de Mlle Houchard en 1944, qui a conduit à l’érection de la chapelle  

(la plaque est apposée sur un mur  à l’intérieur de la chapelle)



La commune du Tholonet

Histoire du Tholonet
Sur la Voie Aurélienne qui partait de Rome pour aboutir en Arles en longeant les rivages de la Méditerranée occidentale passait près du 
château du Tholonet, les Romains avaient établi un péage:  Télonium, " péage " en latin, pourrait être à l'origine du nom de la 
commune. Une 'autre hypothèse serait le diminutif de Tullono, " petite source " en latin.

En 1666, acte de naissance de la commune, quiportait jusque-là le nom de "lieu inhabité du Tholonet".
En 1771, Simon-Alexandre de Gallifet fait bâtir la petite église actuelle et le presbytère, qui remplacent les précédents ruinés. Le village 
se développe seulement en ce temps-là.
En 1774, on y compte 135 maisons et une fabrique de cire. Les Artauds était le hameau le plus important, alors qu'il n'y avait que le 
château et quelques bastides dispersées au Tholonet. Les constructions de la mairie en 1850 et de l'école en 1874 furent insuffisantes 
pour créer une agglomération centrale au Tholonet.
La plupart des terres au Tholonet appartenaient aux propriétaires du château, il était donc très difficile de construire des habitations à 
proximité de celui-ci. A cette époque, on compte environ 600 habitants.
La plupart des femmes du Tholonet étaient lavandières. Leur tâche consistait à laver au bord de la Cause, le linge des bourgeois d'Aix-
en-Provence.
Quant aux hommes, nombre d'entre eux travaillaient à la carrière de marbre située à Roques-Hautes sur le massif de Sainte-Victoire 
(une trentaine d'ouvriers). Ce marbre communément appelé "brèche d'Alep" était très apprécié et décorait de nombreux hôtels d'Aix-en-
Provence et de Paris. L'exploitation en prit fin à la veille de la seconde guerre mondiale.
Il y avait également au Tholonet des propriétaires de petites exploitations qui cultivaient essentiellement du blé mais aussi de l'avoine 
pour les bêtes.
On compte aujourd'hui 2289 habitants répartis le long de la route Cézanne, aux Artauds, à Langesse et surtout à Palette qui s'est 
fortement développée depuis 1980.

Le château du Tholonet
Le "Castrum de Tullone" signalé en 1191, dépendait de la seigneurie d'Aix-en-Provence. Puis divers propriétaires 
passèrent, notamment Alexandre de Gallifet, Président au Parlement de Provence.
Le 16 février 1643, il engage la construction du bâtiment actuel, vaste demeure à l'italienne. Les Gallifet conserveront le château deux 
siècles et demi et en feront le "Versailles d'Aix", avec ses 16 appartements, ses grands salons, un théâtre dans l'aile droite aujourd'hui 
disparue et une bibliothèque renfermant toutes sortes de pièces de théâtre des plus sérieuses aux plus libertines.

Paul Cézanne
Le Tholonet qui a vu le jeune Cézanne courir les collines avec ses camarades, le retrouve souvent dans les vingt dernières années de 
sa vie quand il ne quitte plus guère Aix-en-Provence. A cette époque, il prend ses repas chez Mme Berne, au restaurant qui deviendra 
plus tard le Relais Cézanne. Elle sait ses goûts et lui prépare de savoureux canards aux olives et du boeuf en daube dont il est friand et 
qu'il aime faire apprécier à ses amis, notamment au sculpteur Solari.
Château Noir :  a imant la solitude pour s'adonner à ses recherches picturales, il loue deux pièces dans ce château réputé pour ses 
légendes. 

Source :  http://www.letholonet.fr/mairie

Blason :  d'azur, à une fasce d'or, 

coupé d'or à un ours d'azur

Eglise Sainte-Croix, 1771

Château du Tholonet



L’avenir du pèlerinage

« Les Chrétiens de Sainte Victoire et les descendants de la famille Houchard se veulent les témoins des multiples souvenirs que 

Saint Benoît Labre a laissé en Provence lors de ces passages dans la région. Il faudrait  parler ici des privilèges que notre Saint 

avait accordés à la famille Belon et de son annonce tout à fait surprenante à une jeune fille d'Aix qui le gratifiait d'une aumône de 

la fondation des Religieuses du Saint-Sacrement à Notre-Dame de la Seds. 

Mais c'est aussi le souvenir de la protection de notre Saint en 1944 que les Chrétiens veulent aujourd'hui commémorer afin 

qu'elle s'étende sur les générations à venir.  Un pèlerinage à Rome pour prier sur sa tombe, comme nous l'avons fait à Lorette sur 

ses pas, est prévu pour le printemps 2012. »

Père Pierre GONTIER
Curé des paroisses de Beaurecueil, du Tholonet, et de Saint-Antonin-sur-Bayon

Les sources d’information de cette présentation :

1 – Documents fournis  par le Père Pierre GONTIER

2 – Site paroissial  du Tholonet :   http://pierregontier.unblog.fr/page/2/

3 – http://nominis.cef.fr/contenus/saint/986/Saint-Benoit-Joseph-Labre.html

4 – Site paroissial de Meyreuil :   www.etoilesaintmichel.cef.fr/meyreuil-097.htm

5 - Site municipal :   www.letholonet.fr/mairie

6 – Paul Dubois :   http://tholonet.profileo.com/fichiers/Fil_34.pdfchapelle

7 – Famille Bellon : http://bellonetstlabre.free.fr/

8 – site :   www.fraterstbenoitlabre.com

9 – Photos du web  (blason communal  et  tableau du saint  uniquement) et archives du webmaster
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